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F ê te  ouvrière du te r  mai.
— Le comité organisateur de la lête 
du 1er mai de 1897 n’a pa8 été servi 
par les circonstances. La pluie, elle 
au moins est égale pour tous ; elle 
n’épargne pas plus les cortèges de 
rois que ceux des ouvriers. Et la pluie 
s’en fjst donnée, inondant les rues, 
éclaboussant les manifestants, tachant 
les beaux drapeaux neufs.
De plus, oomme l’a dit Gugus, cette 
a'ûnée le 1er tombait justement sur le 
lendemain d’une fin de mois. Ensuite, 
(c’était jour de quinzaine et, enfin, 
l ’industrie du bâtiment est en ce mo­
ment en pleine activité.
Malgré tous oes fâcheux éléments, 
Hé cortège a eu lieu, par une pluie 
battante, mais dans un ordre parfait. 
Le rendez-vous général était à une 
heure et demie au Grand-Quai.
A 2 heures, la colonne s’est mise en 
mouvement. Elle était précédée du 
porteur du drapeau international, 
flanqué de deux garçonnets porteurs 
d’écharpes rouges et de bouquets de 
fleurs rouges. Puis venaient les ora­
teurs officiels, les députés socialistes, 
les représentants de la Fédération 
ouvrière. On comptait dans le cortège 
24 drapeaux et 530 participants, par­
mi lesquels on remarquait, pour la 
première fois, une délégation d’ou­
vriers de campagne.
La colonne, après avoir traversé la 
■rive droite, s’est rendue à Carouge. 
Les discours officiels ont été pronon­
cés dans la salle des Fêtes.
Cham bre de com m erce. — 
La Chambre de commerce est compo­
sée comme suit pour l’exercice 1897- 
4898 : MM. F. Uhlmann-Eyraud, pré­
sident ; F. Brüderlein, 1er vice-prési­
dent ; G. Filliol, 2“° vice-président ; 
J.-J. Gardiol, trésorier ; L. Eggly ; C. 
Galopin ; E. Imer-Schneider : Ant. 
Rehfous ; J-. Roux ; Ph .-Aug. Waiss ; 
Alfred Gsorg, secrétaire;général.
R estauration du tem ple de 
Satigny. — Cette entreprise étant 
maintenant à peu près achevée, le 
culte public, qui s’était célébré, de­
puis un an, dans la salle de réunion 
de la commune, sera de nouveau 
Téinstallé, le dimanohe 9 mai, danB 
l ’église paroissiale. A cette occasion, 
il y aura à!,Satlgny une petite cérémo­
nie à laquelle seront invités les mem­
bres de la Société qui a restauré le 
temple et un certain nombre de per­
sonnages officiels.
S o c ié té  de  se co u rs  m u tu e ls  
des sap eu rs- pom p ie rs  de  Saint- 
G e rv a is . — Nous rappelons que le ban­
quet du 50e anniversaire de la fondation 
de la Sooiété aura lieu le samedi 8 mai à
8 b. du soir, à la salle de gymnastique de 
l’Ecole de la gare. Le dernier délai pour 
le retrait des cartes de banquet a été fixé 
au mardi 4 mal au soir ; elles peuvent 
être retirée» chez M. Dégus, magasin d’é- 
pioerle, place dea Berguea et chez Mme 
Dsluc, magasin de mercerie, boulevard 
limes -Fazy, 6.
H o m o n y m e . — Ch. Diacon-Rieux, 
demeurant Terrassière, 15, informe le pu­
blic qu’il n’a rien de commun avec le 
nommé Diaeon dont il a été parlé dana un 
communiqué de la Tribune, eoua le titre 
de mandleité.
P e t it s  fa its . — Pendaat que M. 
Henri B., employé do la Leiterie modèle 
de Lanoy, opérait de* livraison! dana une 
maison de la rue Gœtz-Monln, à Plainpa- 
Inis, le char à bras qu'il avait laissé sur 
la chaussée a été renversé psr un attelage 
qui a filé avant que lea constations fussent 
faite». L’essieu du char à bras a été brisé.
T E D IT IONS DP JOUR
Deuxième édition - 10 heures 
Chronique locale
Exposition nationale. -
Samedi après-midi a été terminée la 
démolition du hall central du Parc 
des Beaux-Arts. Lorsque la dernière 
colonne à croisillons (du vestibule) 
eut touché terre, les ouvriers y placè­
rent un petit sapin. C’était le « bou­
quet » de la fin. Il ne reste plus main­
tenant qu’à déblayer ou à remblayer 
sur la plaine, qui est dans un piteux 
état.
Il y a longtemps que ce travail au­
rait dû être fait : à qui incombe la 
responsabilité de cette négligence ? Il 
est grand temps que la Plaine, dont la 
population genevoise est l’usufruitiè 
re, soit enfin de nouveau à la disposi­
tion du public qui n’a pas de campa­
gne.
Vernier. — La vogue de Vernier 
a eu lieu hier dimanche, par un temps 
superbe, et avec un succès complet
— si complet, que les cafetiers et res­
taurateurs se sont plaint de l’abon­
dance de la clientèle. Plusieurs éta­
blissements ont dû laisser partir les 
visiteurs faute de place. Dans le villa­
ge même, c’était une cohue ; impossi­
ble de circuler un peu librement en­
tre trois et cinq heures. C’est qu’aussi 
la vogue était bien fournie en specta­
cles de tous genres : il y avait même 
une somnambule, qui, moyennant 
SOcent., promettait à chaque personne 
de lui dire si elle « est aimée ». A 
voir le peu d’empressement des visi­
teurs à escalader le petit escalier de 
la roulotte, on en peut conclure qu’à 
Vernier — tout au moins en temps de 
vogue — chaque fille et chaque gar­
çon se savent aimés et n’ont paB be­
soin de la somnambule pour en être 
assurés.
Puis, il y avait Margotton. l’inimi­
table, le vendeur de vaisselle à ;.la lo 
tarie ; en outre un beau carrousel et 
plusieurs tirs mécaniques. Mais il y 
avait surtout des bals, avec de bonnes 
musiques ; hélas I on s’y écrasait et 
beaucoup ont dû renoncer au plaisir 
de tourner en ronde. La vogue de 
Vernier a donc eu, cette année, le 
succès le plus complet ; la Compagnie 
de la voie-étroite, qui n’a pas pu suffi­
re à la tâche, en sait quelque chose. 
Ceux qui manquaient le train reve­
naient à pied — naturellement — et 
ceux-là formaient, au retour, un cor­
tège presque ininterrompu, de Ver- 
Hier à Châtelaine.
Maison des Trois-Rois. —
Samedi dernier, 1« mai, la dernière 
Pierre de ce qui fut la maison des 
Trois-Rois, place Bel-Air, a été enle­
vé. La démolition, commencée le 
1”  avril au matin, a donc duré exac­
tement un mois, ainsi que cela avait 
été prévu. Les terrassements ont aus­
sitôt commencé, et avant la fin de 
l’année courante, le nouvel édifice 
sera probablement achevé en ce qui 
concerne le gros œuvre. Contraire­
ment à ce qu’on espérait, aucune 
trouvaille intéressante n’a été faite — 
sauf un dessus de porte, au premier 
étage, dissimulé sous des boiseries, et 
portant cette inscription : « Salle des 
Trois Rois ». On a aussi été un peu 
étonné, au cours [des démolitions, de 
constater qu’un escalier, conduisant 
dans une sorte de caveau, avait été 
comblé au moyen de terre etâde 
pierres.
Sport vélocipédique. — Hier 
dimanche matin a été couru au Vélo­
drome do la Jonotion le ohampionnat* 
de 25 kilom. de l'Union vélocipédi­
que genevoise. Les entraîneurs étant 
autorisés, le coup d’œil était fort in­
téressant. Les spectateurs, assez nom­
breux, ont suivi avec intérêt les évo­
lutions d’une quadruplette, d’une bi­
cyclette et de plusieurs tandems — 
comme aussi on discutait avec anima­
tion les chances des coureurs.
Le vainqueur n’a pas été celui qu’on 
pensait; M. Ed. Vibert, du Bicycle 
Club,est arrivé bon premier en 36min. 
3 sec. 2/5, alors que les mieux inten­
tionnés de Bes amis le classaient qua­
trième. Par contre, Dégerine, qu’on 
plaçait 2me, n’a pas couru, mais s’est 
dévoué pour son ami Vibert, lui pro­
diguant les encouragements et les 
morceau^ de citron.
W. Swiatsky, encore du B. C., est 
arrivé 2me en 37 min. 4. — F. Poche- 
Ion, du Cyclophile, un débutant, a 
étonné par l’excellence de son allure : 
3me, en 37 min. 5. — Ensuite, 4me 
Hurni ; 5 me, Gabin ; 6me, Grossen- 
bacher ; 7me, Talion.
L’après-midi a été consacrée à la 
sortie annuelle à Hermance. Dès deux 
heures, le plus aimable entrain ré­
gnait dans les jardins de la pension 
Gillet.
On était venu par route ou par ba­
teau en si grand nombre que la salle 
à manger et la terrasse furent bientôt 
trop exiguës. Les fanions de la plu­
part des clubs affiliés occupaient la 
place d’honneur dans la grande salle, 
et plus tard, dans le cours de l’après- 
midi, après la distribution des prix 
des courses du matin, un nouveau 
fanion, celui offert par les clubs à 
l’Union, est venu leur tenir compa­
gnie.
La journée d’hier est un éclatant 
témoignage de la vitalité de l’Union 
vélocipédique genevoise.
* *  •
Nous enregistrons avec plaisir les 
succès des Genevois aux courses d’hier 
à Bâle.
Ces courses, internationales, ont eu 
lieu sur le vélodrome du Landhof.
Course internationale d’ouverture : 
4000 m. 1. Keser, Genève et Bâle, 8 m. 
3(5 ; 2. Henneberg, Genève, 8 m. 5 s. 
3i5. ; 3. Lewis, Genève, 8 m. 5 s. 4^ 5.
Grande course internationale : 4000 
m. 1. Champion, Genève, 6 na. 47 a. 
4[5 ; 2. Keser, 8 m. 48 s. ; Lewis, Ge­
nève, 6 m. 48 s. Ii5.
Course internationale pour machi­
nes à plusieurs places : 4000 m. 
1. Champion-Lewis, 5 m. 50 s.; 2. 
Keser-Muller, 5 m. 50 s. Ii5.
Course de consolation : 4000 m. 
1. Vassali, Genève, 6 m. 38 s. 2$ ; Me- 
nut, 6 m.38s. 8j5.
P a rc des Eaux-Vives.—L’an­
cienne propriété de Plongeon vient 
d’être baptisée officiellement : son 
nom sera à l’avenir: «Parc des Eaux- 
Vives ».
Ainsi en a décidé la « Société de 
l’industrie des Hôtels » qui en est 
propriétaire. La visite officielle de ce 
beau domaine, par les autorités et 
autres invités, aura lieu samedi pro­
chain 8 mai, à cinq heures du soir. 
Après avoir fait le tour de la proprié­
té, les visiteurs se rendront, vers 
sept heures à l’Hôtel national, où aura 
lieu le dîner d’inauguration.
R e v u e .—Signalons, en attendant 
de lui consacrer un compte rendu, le 
succès très complet, presque brillant, 
de la revue « Au Hasard », de MM. 
John Bertilliot èt Fleigenheimer, dont 
la première représentation a eu lieu 
samedi soir aux Amis de l’instruction. 
On nous informe qu’à la demande gé­
nérale, il en sera prochainement don­
né une deuxième représentation, c’est 
une bonne nouvelle que nous nous 
hâtons d’enregistrer.
S ervice électrique. — Une 
perturbation importante s’est produi­
te dans le service de l’éclairage élec­
trique, hier, dimanche soir — ia plus 
importante de toutes celles signalées 
jusqu’à ce jour. Elle a eu des consé­
quences extrêmement désagréables 
pour beaucoup d’abonnés, l’interrup­
tion étant générale et de longue du­
rée.
Les brasseries alimentées par le ser­
vice ont dû, à la hâte, couvrir les ta­
bles de bouteilles vides dans le goulot 
desquelles on plaçait des bougies : le 
coup d’œil était même pittoresque. Au 
théâtre, l’interruption n’a intéressé 
que le grand lustre, et pendant quel­
ques secondes seulement. Par contre 
au Kursaal, on a dû rembourser les 
entrées à un grand nombre de speo- 
tateurs ; le public, trèa nombreux, 
s’est mis à manifester et n’a pas tolé­
ré d’entr’artq entre la 2me et 3me 
partie.
Une première interruption s’est pro­
duite à T h. 30, on chercha et on finit 
par trouver un oourt circuit à l’une 
des machinest On changea de dynamo 
et oa remit en marche à 9 h. 25. Un 
peu plus tard, à 9 h. 25, nouvelle per­
turbation. On constata alors qu’il 
existait une deuxièmo « touche » sur 
la rive gauche, et que le câble souter­
rain Chèvres-Genève fonctionnait 
bien.]
De recherches en recherches, on 
trouva que le défaut devait exister sur 
le câble de St-Jean-Victoria Hall. 
Comme il était assez difficile d’ouvrir 
des tranchées dans la nuit, on a remis 
le travail à ce matin. Par conséquent 
les abonnés de toute la ligne St Jean- 
Eaux-Vives seront privés de lumière 
pendant 24 heures probablement, soit 
jusqu’à ce soir lundi.
Quant à la rive droite, le service 
normal a repris hier au soir à 
10 h. 30.
L ’A ig le  de G enève . — On peut 
voir exposé dana lea vitrines de MM. Sel­
ler et Trolliet, rue d’Italie, le nouveau
guidon oflert à cette Intéreaaante Société, 
guidon deatiné à conduire bien souvent 
les aiglons partout où la charité et la Phi­
lanthropie apppellera aon dévouement.
Troisième édition - i  heure 
Sentier eeunw
Paria, 2. — Une réunion deB directeurs 
et rédacteurs en chef dea journaux pari- 
alena amis de la Grèce a été tenue hier, 
au Grand Hôtel, aoua la présidence de 
M. Henri Rochefort, ayant pour aaies- 
aenra MM. Paul de Cassagnac [Autorité), 
Edouard Drumont (Libre Parole), de Ké- 
rohant (Soleil), vice-présidenta ; docteur 
Barbezieux (Pais), Daniel Cloutler (In­
transigeant), secrétaire; Emile Maasard 
(Patrie), trésorier.
L’assemblée a déeldé, à l'unanimité, de 
constituer un comité de la prease de Pa­
ris et des départements qui, en dehora de 
toute préoccupation politique et aana dis­
tinction d’opinions, recherchera, dans un 
but exclusivement patriotique, lea moyena 
de laire parvenir au vaillant peuple grec 
le témoignage des ardentes aympathiea et 
le concours effectif de la nation fran­
çaise.
Paria, 2. — D’après une dépêche du 
New-York Herald, M. Brunetière aurait, 
dana la conférence d’adieu qu’il a faite 
à New York vendredi soir, vivement at­
taqué M. Zola, qu’il aurait accusé d’avoir 
avili la France, déshonoré la littérature 
et trahi l’art. Il aurait ajouté que M. Zola 
ne savait rien de l’histoire de France, de 
la aoolété et des mœurs françaises, et que 
le bourgeoia, l’ouvrier, le paysan et le 
soldat qui figuraient dans son œuvre n’é­
taient paa lrançaia.
Constantinople, 1er. — On confirme 
l’interruption de la ligne de Dédéag?tch à 
Salonique, entre Yenltsehel et Otschila. 
Dix trains militaires sont arrêtés. On 
soupçonne que les rails ent été enlevés 
par des bandes d’irréguliera.
Constantinople, 2. — Un décret impé­
rial du 30 avril prolonge lu 2 au 9 mai 
le délai accordé aux aujets grecs pour ré­
sider en Turquie.
La maison qu’occupait le consulat de 
Grèce dans la rue principale du Péra a 
été ouverte le 29 avril au matin pour 
l’enregistrement des sujets grecs deman­
dant la protection de la France. Le dra­
peau frança’s y a été hissé et M. Gazay, 
consul général, a’y est tenn en perma­
nence, mais la foule devenait ai nom­
breuse qu’elle interceptait la circulation 
dana la rue.
M. Gazay fait continuer lea formalités 
de l’inscription au conaulat de France, 
situé dana une rue où ne passent paa les 
voltureB.
Londres, 2. — On écrit de Shanghai au 
Times que le gouvernement chinois a dé­
cidé d'établir et de lortifier une station 
navale à Kiao-Tchéou, au sud du promon­
toire du Chan-Toung, qui commande l’en­
trée de la mer de Corée, sur la côte chi­
noise. à environ dix lieues à l’est de 
Weï Haî-Wtï.
Quelques personnes voient dans cette 
décision la première preuve matérielle 
d’une .convention entre la Russie et la 
Chine, dont un artiole céderait à bail 1^  
baie de Kiao-Tchéou à la Russie, à la con­
dition qu’elle n’en prendrait pas posses­
sion immédiatement, s’il n’y avait pas 
danger imminent d’hostilités en Extrême- 
Orient. Le gouvernement chinois a déjà 
ouvertement accordé à la Russie l’autori­
sation temporaire de se aervlr de la baie 
de Kiao-Tchéuu comme station d’hiver 
pour sa flotte du Pacifique.
New-York, 2. — Las tremblements de 
terre annoncés dans les Petites Antilles, 
à la Guadeloupe, Ant.gua et Montserrat 
ont eu leur répercussion jusqu’au Pérou 
Dans la nuit de vendredi, on a ressenti à 
Lima, vers deux heures du matin, de vio 
lentes secousses qui ont duré une minute 
et ont mis en branle les cloches de toutes 
lea églises. Lea habitants effrayés se sont 
précipités hora dea maiaons. On ignore 
s’il y a eu des morte et des dégâts impor 
tanta.
Chronique locale
Le temps qu’il fait. — Le baro­
mètre était descendu de nouveau sur le 
N.-O. et le S. de l'Europe. Une dôprea 
sion assez importante a passé au nord de 
l’Ecoase, en môme temps qu’une autre se 
forme dans le golfe de Gènes. Les fortes 
pressions a’observent dans l’est de la 
Russie. Il a plu dans le nord, le centre et 
l’ouest du continent.
En Franco, dea ondéea orageuses sont 
probablea aveo température dana le voisi­
nage de la normale.
Temps probable ; variable.
CH R O N IQ U E T H E A T R A L E  
S a r a h  B e rn h a rd t . — S p ir it is m e
La pièce de Sardoa. jouée à la Renais­
sance le 8 février 1897, fut un four diffi­
cilement disslmulable. Au bout de quel­
ques jours elle disparaissait de l’affiche. 
Ce sort n’a rien qui puiase noua étonner. 
Le spiritisme est un ressort dramatique 
peu commode à utiliser, et le publie 
prend ces théories trop à la blague pour 
écouter sérieusement une comédie qui 
repose sur cette donnée.
Le premier acte surtout qui se passe en 
causeries de salon paraît long et vide, 
malgré tout le talent et l’eaprit de Sardou. 
Les deux autres ont des acènea trèa dra 
matiquea qui ont été appréciées, mais non 
acclamées comme cellea de la Tosco, ou de 
la Dame aux Camélias.
La pièce n’eat pourtant ni banale, ni 
Indifférente. En voici le résumé succinct :
Mme d’Aubenaa, dont le mari qui se 
jette dana le spiritisme commence à la 
négliger, cherche un consolateur et croit 
l'avoir trouvé dans la personne d'un Rou­
main, Micael Stoudza, qui n’en veut qu’à 
sa fortune. Aveo la complicité d’une amie 
elle csmbine une absence pour aller re­
joindre celui qu’elle croit aimer.
Mais la fatalité s’en mêle. Le train 
qu’elle est eensée avoir pris a tamponné 
contre un train ds. marchandises chargé 
de pétrole et les voyageurs ont été brûlés 
vils. Mme d’AubsnaB passe dono pour 
morte.
Au récit du siniatre elle prend peur, 
comprend l’horreur de la situation et fré­
mit lorsque son mari, bon, dévoué, la
Êleure avec toutes les larmes de son cœur. Ile s’en prend à htlr Stoudza dont l’avi­
dité et 1 égoïsme lui apparaissent mais 
elle ne sait comment faire pour démentir 
sa propre mort. Son ami Clavières l’y ai­
dera. 11 amène Mme d’Aubenas dans la 
propriété de Qulberon où son mari pleure 
et dana une scène de spiritisme elle ré­
pond A l’évocation qui est laite de aon 
ombré. L’esprit obtient eon pardon et la 
femme ensuite se fait oonnaltre et tombe 
dana les bras de celui qui pardonne.
Les théories apirites occupent une bonne 
partie du premier acte et sont exposées 
en arguments d’une intensité inoroyable 
par le médecin écossais Davidson que la 
négation de parti-pris du Dr Parisot ne 
parvient paa & démonter.
L’interprétation est de premier ordre. 
Sauf M. Paul Plan et Mlle Marguerite Ca- 
ron qui jouaient à Paris les rôles de Stoud­
za et de Thécja, les rôles avaient les mê­
mes interprètes qu’à la créat'on.
Mme Sarah Bernhardt est naturelle­
ment de premier ordre. D'un naturel 
exquia au premier acte, elle donne à la 
aulte du rôle tout le relief qu’il doit 
avoir.
M. B ré m o n t q u ’on on ten d ait  pour la
première foie à Genève a eonqula ses ga- 
îona d'emblée. Succès complet.
M. Deval (Valentin), M. Deneubonrg 
(Stoudza), M. Angelo (Maresoot), M. La 
roche (Pariaot), et M. Ripert (Davidaon) 
complètent lea rôles masculins, tons tenus 
avec aisance et talent.
Les rôles féminins sont fort peu impor­
tants. Notons Mmes Canti, Seylor, Bou­
langer et Labady.
P.-S. — Ce soir lundi, Lorenzaecio 
d’Alfred de Musset, pour les adieux de 
Mme Sarah Bernhardt.
Jeudi les Rantzau par la tournée Baret 
où brille en vedette le nom de M. de Fé- 
raudy, de la Comédie-Française.
Quatrième édition - 4 heures 
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Cinquantenaire.— Une affiohe 
aux couleurs cantonales convoque les 
citoyens à une assemblée populaire 
pour mercredi soir, salle Bonfantini, 
en vue de la nomination d’un comité 
définitif qui aurait pour mission d’or­
ganiser la célébration du 50e anniver­
saire de la constitution cantonale du 
24 mai 1847. Le comité provisoire est 
composé de MM. Moïse Vautier, pré­
sident; G. Fazy, vice-président; L. 
Barretta, secrétaire ; Curval, Brosset, 
P. Laurent, Marchand, Ch. Magnin, 
Léchet, Babel, Lamon, Micole, Favon, 
Gavard, Vincent, H. Fazy. Suivent 
167 noms de citoyens radioaux libé­
raux, de citoyens ayant fait partie de 
l’ancien groupe radical-national, et de 
socialistes. Les signatures de MM. 
Héridier, Berthoud, Bertrand, Dégal- 
lier, y figurent ausBi bien que celles 
de MM. Héritier, Sigg,Thiébaud, eto.
En panne. — Samedi matin, à
9 h. 45, le vapeur Hehétie, de la Com­
pagnie générale de navigation, est 
resté en panue sur le petit lac entré 
Anières-Hermance et Versoix, par 
suite d’une avarie survenue à la ma­
chine. Les passagers ont été trans­
bordés sur le Simplon, venant d’Ou- 
chy.
Quant à YHelvétie, l’équipage a dû 
le mettre à l’abri à Hermance ; les ré­
parations seront probablement déjà 
achevées aujourd’hui, de sorte que 
VHelvéti* pourra reprendre son ser­
vice mardi ou mercredi au plus tard, 
les dégâts étant de peu d’importance.
ftjB rtcH is ïiL ftëM rH K iug Ë
Cinquièm e était. de samedi
Berne, 1er. — Conseil fidtral. — Par sa 
note du 28 eourant, le eonsulat général 
de Grèce & Genève a Informé le Conaeil 
fédéral que le gouvernement hellénique a 
donné dea ordres pour que dana la conti­
nuation de la guerre entre la Grèce et la 
Turquie, les commandant» de aes forces 
de terre et de mer observent aorupuleu- 
sement, via à-vis dea pulssancea neutres, 
les règles du droit international, et pour 
qu’Ila se conforment notamment aux 
principrs posée par la déolaratlon du 
congrès de Parla de 1856, concernant le 
droit maritime européen en tempa de 
guerre, déclaration t laquelle la Grèce a 
adhéré au moia de juin de la même innée. 
Cea principes aont les suivants : 1. La 
eourse est et demeure abolie. 2. Le pavil­
lon neutre couvre la marchandise eane 
mie, à l'exception de la contrebande de 
guerre. 3. La marchandise neutre, ex­
cepté la oontrebande de guerre, n'est paa 
saiaisiable, aoua pavillon ennemi. 4. Le 
blocus, pour être obligatoire, doit être 
effectif, c’est-à-dire maintenu par une 
force suffisante pour interdire l’accèa du 
littoral ennemi.
Le gouvernement hellénique a la con­
fiance que lea autorltéa et lea citoyens de 
la Confédération suisse observeront exac 
tement de leur côté lea devoirs d’une 
qfrlote neutralité pendant la durée de cette 
guerre.
Le Conaeil fédéral a accusé réfeption de 
sa note au consulat général de Grèce, en 
ajoutant que son gouvernement peut être 
assuré qu’il veillera à ce que pendant 
toute la durée de la guerre la plua striote 
seutrallté soit observée de la part de la 
Suisse.
Zurich, 1er. — Ce matin à 8 heures, le 
eontremaitre de la fabrique Relshtuer, 
nommé Robert Landolt, a été tué d’un 
coup de fusil d’ordrnnance de cavalerie, 
par un ancien employé de la fabrique nom­
mé Rudoph Peter.
Le meurtrier a été arrêté.
Fribourg, 1er.—Les personnes eonfron 
téea hier avee Huber, sont deux ouvriers 
de Chexbres qui ont affiimé reconnaître 
a Huber l'individu qui a’eat présenté à 
ux le matin du 1er avril, sous le nom de 
Viotor-Henri. Cea deux onvrlera déolarent 
être restés à boire avee lui pendant une 
heure à l’auberge de Chexbres, et avoir 
même nettoyé ses habits couverts de boup 
d’on côté. Haber persiste à nier disant 
qu’il est victime d’une fatale ressem­
blance.
Bucharest, 1er. — Le comte Golu- 
chowBki a ohargé le baron Lex d’Aeh- 
renthal, ministre plénipotentiaire 
d’Autriohe-Hongrie à Bucharest, de 
communiquer au gouvernement rou­
main une dépêche identique à la note 
du comte Mouraviefi se référant à 
l’attitude de la Roumanie.
M. Démétré Stourdzaa adressé à 
M. Rosetti Solesco, ministre plénipo' 
tentiaire de Roumanie à Saint-Péters­
bourg, une dépêche dans laquelle il 
exprime au comte Mouraviefl toute 
la satisfaction du gouvernement rou­
main pour la note qu’il lui adresse.
M. Stourdza ajoute que le but cons­
tant de la politique de la Roumanie a 
été de servir les grandes puissances 
dans leurs efiorts pour le maintien de 
la paix générale qui assure la protec­
tion de l’ordre, la tranquillité et le 
développement des Etats.
D Ê P Ë G H SS DU JO U R  
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Berne, 1er. — Le Conseil fédéral a été 
csnvoqué à l’extraordinaire cet après- 
midi é 4 h. 1/2. La Chancellerie fédérale 
fait au sujet de cette séance le communi­
qué suivant :
« Le miniatère ture des affaires étran­
gères, au nom de aon gouvernement a ac­
cepté aveo vils remerciements l’oflre de 
l’envoi d'une ambulance par le Comité 
central de la Croix-Rouge Suisse et il de­
mande que cette ambnlance soit envoyée 
à Salontque où ses aervicea seront uti­
lisés.
« Les officiers désignés par le départe­
ment militaire et qui aeront mia par le 
Conseil fédéral à la disposition de la 
Croix-Rouge sont lea suivants :
« Colonel Bircher & Aarau, médecin du 
2e corpa d’armée ; — major Isler de Bâle, 
instructeur de Ire claaae ; — capitaine de 
Montmollin de Neucbâtel. ambulant 8 ;
— capitaine Feyler de Berne, bataillon 47;
— oapitaine Rahm de Schailhouse, batail­
lon 33 ; — 1er lieutenant Schwyzsr de 
Zurieb, bat. 69 ; — 1er lieutenant Farner 
de Berne, bat. 34 ; — 1er lieut. Bruggiser 
de Wohlen, actuellement t  disposition ;
— 1er lient, d’administration Widmann 
d’Aarau, — et on officier pharmacien.
a Le service sanitaire est neutre et aura 
a s’occuper de porter secours aux bleaaés 
sans considération de nationalité ou de 
religion.
Berne, 1. — Les ouvriers bernois ont, 
cette année encore, eélébré la fête du 1er 
mai dans deux oamps séparée : eelui du 
Vorwœrts et eelui de l’Union ouvrière. La 
participation a été plua forte que l’année 
dernière. Partout le plus grand calme a 
régné. — Il pleut à torrents.
Berne, 1. — Parmi lea principales ques­
tions à l’ordre du jour.de la aesalon ordi­
naire de printemps du Grand Conseil, qui 
a’ouvrlra le 17 mai, figurent : les élections 
périodiques, les lois aur l’asaistance pu­
blique, sur les conséquences de la pour­
suite et de la faillite infruetueuaea, les 
décrets concernant la police dea auberges, 
la séparation des paroisses catholiques 
romaines et catholiques chrétiennes, dif­
férentes affaires de chemin de fer — la 
Directe; entre autres, — l’initiative con­
cernant la repréaentatlon proportionnelle 
et l’élection directe du Conaeil d’Etat.
Bâle, 1. — Environ 1500 ouvriers ont 
jirls part à la manifeatation du 1er mal. 
Le diacoura de fête a été prononcé, au Jo- 
hannlter Garten, par M. le eonaelller na­
tional Wullsohleger.
Zurich, 1er. — Le cortège du 1er mai 
comptait 5000 participante, parmi lesquels 
1,800 Italiens, 100 femmes, 300 enfants et
10 corps de musique avec 50 drapeaux et 
ds nombreux emblèmes.
Neuchâtel, 1er. — Le comité électoral 
libéral de la ville de Neuchâtel proposera 
aux éleeteurs pour le renouvellement des 
autorités communales, qui aura lieu le
9 mai, de ne pas présenter nne liste dé 
parti, afin d’éviter une lutte politique 
dont les effets risqueraient de ee faire 
sentir au moment de la célébration du 
centenaire de la fondation de la Républi­
que et au moment du tir fédéral. La pro­
portion sera donc dana le prochain con­
seil la même A peu près que dans l’an­
cien, compoaé de 25 radicaux et de 15 li­
béraux.
— La 27me exposition de la sooiété dea 
Amis deB Arte s est ouverte aujourd’hui 
dana lea salles Léopold Robert et restera 
ouverte pendant le moia de mai. Deux 
cent cinquante-huit œuvres sont expo- 
aéea. Parmi lea envoie de peintres autsaes 
on en cite de fort beaux de Hodler.
Montreux, 1er. — , Le chemin de fer 
Territet-Glion a transporté, en mars 1897, 
5014 voyageurs.''Il y a aur la période cor- 
reepondante de 1897 une augmentation 
de 1601 du nombre des voyageura et une 
augmentation de 1601 fr. du chiffre des 
recettes.
Paris, 1er. — La capitale a son as­
pect habituel. Il n’y a au aucun chô­
mage à l’occasion du 1er mai.
Paris, 1er mai. — Les puissances, y 
compris l’Allemagne, sont maintenant 
tombées d'accord sur le principe et 
l’opportunité d’une médiation, et en 
discutent les conditions. Elles sem 
blent assez près d’arriver à une en 
tente. — Les objections formulées d’a­
bord par l ’Autriche ont presque en 
tièrement disparu : celles de l’Allema­
gne ont perdu de leur consistance.
Paris, 1er. — Un calme complet 
règne partout. Les ouvriers de toutes 
le8 grandes villes, de tous les centres 
industriels travaillent, sauf à la 
Grand’Combe où la fête du 1er mai a 
été célébrée. Quelques réunions sont 
annoncées pour ce soir.
Rome, 1er. — Suivant une dépêche 
de Zeila en date du 30 avril, le major 
Nerazzlni écrit en date du 23 avril 
avoir été r 'hé par Ménélik que quel 
ques Italiens, avec une escorte nom­
breuse, ayant voulu péné^er sur ter­
ritoire éthiopien et les chefs s’y étant 
opposés, un conflit a surgi. Il y a eu 
deB morts deB deux côtés, et parmi 
eux le chef de l’expédition, le capi 
taine Bottego. Deux autres Italiens ont 
été fait prisonniers.
Rome, 1er. — L’agence Stefani re­
çoit de Zanzibar de longs détails sur 
l’action des Italiens contre les indigè 
nés coupables du massacre de l’expé 
dition Cecchi.
Le détachement italien a mis en 
fuite un millier de Somalis ; il n’a eu 
qa’un Ascaris tué et treize blesséB
On a trouvé dans les cabanes des 
Somalis des objets appartenant à l'ex­
pédition Ceochi. La destruction des 
villages habités par les coupables a 
beaucoup impressionné les Somalis. 
Les notables de Mogadisciu et les 
chefs des tribus voisines sont venus 
féliciter le commandant italien.
Strasbourg, 1er. — La journée d’au­
jourd’hui, la principale des fêtes du 
Jubilé de l’Université, a été très bril­
lante. En l’absence du Statthalter, son 
représentant a remis au nom de l'em 
pereur, au reoteur une chaîne d’or, 
insigne de sa dignité, et qui restera 
attachée à la charge comme souvenir 
du fondateur de l’Université, l’empe­
reur Guillame-le-Grand. — Le reoteur 
a prononcé un grand discours, dans 
lequel il a parlé de l'Université com­
me de la • dst de l’Allemagne » à l’Al- 
sace-Lorraine reconquise.
Francfort, 1er. — On télégraphie de 
Constantinople à la Gazette de Franc- 
/o/ï qu’avant la prise de Trikalalea 
troupes grecques se sont retirées jus 
qu’à Kalabaka. De fortB avant-postes 
turcs sont arrivés déjà à 15 kilomèires 
de Pharsale.
— Une dépêche de Rome au même 
journal dit que le ministère de la 
guerre a reçu la confirmation du mas 
sacre de l’expédition Bottego.
— On mande de New-York au mê­
me journal que le comité du Sénat a 
déjà adopté une modification des ta­
rifs soit près de 500 postes. Le droit 
différentiel sur les sucres serait maln- 
tenu.
Athènes, 1er. — 3 h. soir. — L’ar 
mée grecque est concentrée à Arta 
que les Turcs se préparent à assiéger. 
Le bruit court que le colonel Vassos 
serait rappelé.
Constantinople, 1er. — Dans l’au­
dience qu’il lui a accordée hier, le 
sultan a remercié le ministre de Rou­
manie, M. Djuvara, de l’attitude cor­
recte observée par la Roumanie pen 
dant le conflit aveo la Grèce. La nou­
velle que des notes conçues dans le 
même sens avaient été adressées par 
le comte Mouraview et le comte Golu- 
ohowski aux quatre Etats des Bal­
kans a causé une grande satisfaction 
à Yldiz-Kiosk.
On considère ces notes oomme une 
preuve de l’intention des deux empi­
res de maintenir l'intégrité de la Tur­
quie. La proposition suivant laquelle 
la France, la Russie et l’Angleterre 
accorderaient provisoirement aux 
Srecs leur protection et les droits ga­
rantis par les capitulations, n’a pas
encore été réglée par la Porte. Cepen­
dant le consulat de France continue à 
apposer son sceau sur les sauf-con­
duits accordés aux sujets grecs.
Le journal Sehat apprend de Saint- 
Pétersbourg que l’empereur François- 
Joseph, en recevant l’ambassadeur de 
Turquie, l’a félicité de la valeur dé­
ployée par les troupes turques et de 
la façon dont elles ont été dirigées.
Londres, 1er. — Lord Salishury a 
proposé aux grandes puissances de se 
réunir prochainement en conférence à 
Paris pour discuter les mesures à 
prendre en présence de la guerre 
Çreco-turque.
La question de cette conférence est 
actuellement en discussion, mais on 
oonsidère oomme douteux que cette 
proposition soit acceptée par toutes 
les puissances,
Londres, 1er. — Un violent incen­
die a éclaté cet après-midi à 3h.,dans 
la Cité, à la Bourse des valeurs, Deux 
maisons voisines ont été atteintes. Les 
dégâts sont importants.
New-York, 1er. — Une explosion de 
dynamite s’est produite à San Salva­
dor. Deux pâtés de maisons ont été 
détruits ; plusieurs personnes ont été 
tuées. •
Deuxième fitflfïon 
Ea guerre en Orient
Paris, 3. — Les journaux croient 
que la Grèce a compris que le moment 
est venu d’adopter des dispositions 
cônoiliantes.
Londres, 3. — On mande d’Athènes 
au Daily Telegraph que la population 
de MJtylène se soulèverait en faveur 
de la Grèce.
— On mande de Pharsale au limes 
que 30,000 hommes avec 60 canons 
occupent Pharsale. La position des 
Grecs est faible. s
- Suivant le correspondant du 
Daily News qui accompagne les Grecs 
en Epire, il ne restait plus vendredi 
un seul soldat grec sur le territoire 
turc.
Athènes, 2. — Voici de nouveaux 
détails sur la séance de la Chambre 
greoque:
La foule assiège les abords de la 
Chambre, à l’intérieur les tribunes 
sont combles. Les membres du nou 
veau cabinet sont au banc des minis­
tres. M. Ralli monte à la tribune.
Le président du conseil déclare que 
le premier soin du gouvernement sera 
la reconstitution de l’armée sans la­
quelle on ne pourrait ni continuer la 
guerre ni conclure une paix honora­
ble.
« Heureusement, dit M. Ralli, l’ar 
mée qui était digne d’un meilleur 
sort conserve intact son moral. Nous 
pouvons nous appuyer sur elle avec 
confiance et nous demandons à la 
Chambre, à la nation, leur coopéra 
tion ; nous demandons aussi à la 
Chambre son approbation et qu’elle 
vote la suspension de ses travaux. »
. M. Delyannis, ancien président du 
conseil du précédent cabinet, prend 
la parole. Il estime qu’il n’est pas be 
soin que la Chambre exprime son 
opinion sur la question par un vote 
Aucune objection n'existe à la de­
mande d’ajournement du Parlement 
M. Delyannis ajoute au nom de son 
parti que celui ci donnera tout son 
appui au nouveau cabinet.
« Tant que les Turcs occuperont 
une parcelle du sol de la patsie, notre 
unique soin, dit-il, doit être de chas 
ser l’ennemi, »
M. Philaretos réclame la révocation 
du prince royal comme commandant 
en chef de l’armée de Thessalie, le 
prince, ajoute t-il, est trop fatigué. — 
Quelques applaudissements se font 
entendre dans les tribunes.
M. Papamichalopoulos exprime son 
étonnement au sujet de l’inaction de 
la flotte.
M. Ralli, président du Conseil, con­
firme dans tous ses détails la victoire 
remportée hier à Velestino. En ce qui 
concerne l’Epire, la retraite a été ré 
gulière, sauf pour une portion de 
l’infanterie qui a subi la panique des 
habitants de quelques villages.
A l'unanimité la Chambre adopte 
la résolution de suspendre ses tra 
vaux.
Au moment où cette décision est 
prise par la Chambre, M. Delyannis 
s'avance vers M. Ralli et, au milieu 
des applaudissements de nombreux 
députés, l'ancien et le nouveau prési­
dent du Conseil se serrent la main. La 
séance eBt levée.
— Le dernier ministre de la marine 
hellénique a déclaré au correspon­
dant du Daily Telegraph qu’il avait 
préparé un plan complet d’action pour 
la flotte mais que les ordres envoyés 
par le roi avaient tout entravé et que 
les siens n’avaient jamais été exécu­
tés. Il affirme avoir appris accidentel­
lement par le télégramme d'un officier 
de marine la direction qu’avait prise 
la flotte.
Le correspondant du Daily Tele­
graph fait le plus grand éloge de la 
reine et de la princesse Sophie qui se 
comportent comme de ,, véritables 
sœurs de charité. La reine panse elle- 
même les blessés ; elle a même assisté 
à plusieurs opérations qui ont duré 
très longtemps.
Athènes, 2. — Une dépêche d'Arta 
dit qu’une brigade grecque marche 
de nouveau sur Pente Pighadia.
Athènes, 3. — 1700 volontaires sont 
partis pour l’Epire; La situation gé­
nérale est meilleure.
— On parle de l’intervention des 
puissances.
— L’armée grecque est actuelle­
ment rangée en bataille entre Phar­
sale et Dhomokos. U n’y a eu hier au­
cune hostilité.
— Le toi Souffre de crampes car­
diaques. Les médecins insistent pour 
qu’il se rende à Corfou ou à Scyro.
Arta, 3. — Hier, les Grecs ont oc­
cupé de nouveau, pour la troisième 
fois, sans combat, Philippiadès.
Constantinople, 2. — On confirme 
de bonne souroe que les ambassa­
deurs de Russie, dB France et d’An­
gleterre ont fait il y a trois jours une 
démarche auprès de la Porte afin 
d’obtenir un armistice, mais la Porte 
a répondu évasivement, déclarant 
qu'elle ne voulait pas entrer en pour- 
parler avec la Grèce avant que cette 
dernière n’eût rappelé ses troupes de 
l Crète.
\ Salonique, 2. — La canonnière Zc-
couth est arrivée de Mitylène avec des 
prisonniers.
Londres, 2. — Les pourparlers re­
latifs à la proposition de lord Salis­
bury concernant la réunion d’une 
conférence à Paris pour le règlement 
du conflit turco-grec remontent à plu­
sieurs jours. Ils ont été abandonnés.
— Une dépêche officielle de Cons­
tantinople dit que les Turcs se sont 
emparés de plusieurs forts retranchés 
à une heure de Velestino. Les Grecs 
ont abandonné la ville. — En Epire, 
les Grecs continuent leur mouvement 
de retraite. __________ •
Berne, 3. — Lea deux offioiera délégués 
par le Conaeil fédéral aur le théâtre de la 
gaerre, MM. Boy de la Tour et de Walten- 
wyl, sont partia hier matin.
Olten, 2. — L’aaaemblée dea délégués de 
la Croix-Rouge a déeldé aujourd’hui de 
n’envoyer l’ambulance que aur le théâtre 
de la guerre. U ne aera pris de décision 
définitive aur la date de aon départ et aur 
le lieu de aa destination qu’aprèa récep­
tion d’un avis à attendre d’Athènea.
L’assemblée des délégués exprime l’es­
poir que la collecte de fonds sera conti­
nuée.
Voip suite en 4 me page
Prof. Comm. D. LU PO - Roma
Le triompbe de la  scienee
Un dea élogea le? plus significatifs et 
lea plus importants ds l’Emulslon Scott 
nous parvient d’un médecin de Rome.
La distingué homme de science a cons­
taté dans ce remède une particularité qui 
mérite la plus grande attention : Il s’agit 
de la valeur 
thérapeuti­










chaux et de 
soude, a été 
adoptée p a r , 
moi delà ma-t 
nière la plus ' 
large, et c’est 
avec une très 
grande joie 
que je déclare l’avoir trouvée efficace chez 
les bébés et les enfants lymphatiques et scro- 
fuleux ou affaiblis par de longues maladies 
gastro-entériques, leur rendant les forces 
perdues et avec elles la fonction régulière 
gastrique jusgu’à la complète guérison.
Je la préfère par conséquent à l’huile de 
foie de morue, soit parce qu’elle est plus 
facilement assimilable, soit parce qu’elle 
est moins désagréable à prendre et princi­
palement par la présence des hypophosphi- 
tes de chaux et de soude, si utiles pour les 
tempéraments limphatico-scrofuleux.
Prof. Comm. David  Lupo .
Ancien médecin primaire dea hApitanz de Naplea 
Spécialiste pour lei maladlei dea lemmeaet dea enlanta 
Place Campa Marzlo, 5, Home.
Tout le monde connaît lea propriétés 
reconstituantes de l’huile de foie de morue 
sous forme de l ’ E A l U L S I O I V  
S C O T T ,  mais & l’exception des1 
médecine, bien rares aont les personnes 
qui comprennent l’importance deg hypo- 
phosphitea de chaux et de soude entrant 
dans la composition du remède. Les hy— 
pophosphites agissent sur l’organisme 
comme toniques du système nerveux,-, 
comme stimulant l’appétit et la digestion,; 
fortifiant les os et ranimant le cérvéân. 
Ils augmentent les propriétés de l’huile 
de foie de morue et c’est pourquoi lea mé­
decins ne cessent d’appuyer, par leur au­
torité, notre préparation. ^ î
Pour annihiler les tendances à la con­
somption ou pour en guérir les manifesT-; 
tâtions : telles que la tuberculose^ la 
scrofule et l’anémie, il n’y a rien d’auesi 
complet, répondant si exactement aux 
exigences de la nclence. Dans l’Emùlsion 
Scott, l’huile de foie de morne se trouve 
sons la forme la plus agréable etüa plus l 
facilement digestible. , 19690;
Ayant reconnu la supériorité absolue/: 
de l'Emulsion Scott sur les préparations > 
analogues et sur les imitations, les méder?. 
cina recommandent à leurs clients i de ' 
n’employer qne le produit original. à
Les flacons de notre Emulsion sont en-i 
veloppés dans du papier de couleur saq-r.. 
mon (rose jaunâtre) et muni» à l’extérieur 
de notre marque pe fabrique : un pêcheur;' 
portant une grande morue sur le dos. On.> 
la trouve dans toutes les pharmacies. 11:;
On a p e r d u 1
dimanche, en arrivant par le train7àe;* 
Lausanne à 3 h. 1/2, jusqu’au théâtre, une , 
broshe en or pâle, garnie de pierres. La;j 
rapporter contre récompense au Café 
Rousseau, à Sandoz. 6790
Savon des Princes du Congo <
Le plus parfumé des savons de toilette 
2 grands prix — 20 médailles d’or, j
J. Jeremias
Vins da Rhin et de la Moselle
M ayence s. Rhin. 25537
r'M
CF. 510
M ILAN. -  H OTEL POZZO
à côté du Dôme, Maison très recommandée 
Prix modérés. 4820
CONSEIL
Les consommateurs d’alcool de menthe 
éviteront lés contrefaçons dangereuses en 
demandant et exigeant 
L A L C O 0 L  D E M EN TH E
américaine
TITRE FORMEL 
Marque déposée en 1875. 19689
Les Annonces des Cantons, 
sont reçues oontre rem* 
boursement. S ’adresser 
à ('Administration, 6, rue 
Bartholoni.
Tous les dépositaires de la 
« Tribune de Genève » se 






Lundi 3 mai, d s h. 
Représentation de Mme Sarah-Bernhardt 
et de la troupe 
du Théâtre de la Renaissance 
L o re n za e c io , drame en 5 actes, 
d’Alfred de Musset, mis à la acène par 
A. d’Artois, musique de M. Püget.
